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* * *

prévoir et de préparer l’avenir ; il sera ce que nous l’aurons 
fait nous-mêmes -”

Mesdames et Messieurs, nous ne voulons pas mourir, n’est- 
ce pas. C’est la voix de la famille, de la race qui nous crie. Si 
nous ne voulons pas mourir, il nous faut grandir. L’avenir, 
ceux qui viendront après nous, le réclame.

C’est à vous, c’est à nous qu’il appartient de travailler à 
notre grandeur ! La grandeur si généreuse de l’âme française 
nous le commande !

La Société des Arts, Sciences et Lettres sollicite vos intelli­
gents efforts et votre précieuse collaboration !
Mesdames et Messieurs,

En son foyer hospitalier, tout imprégné des espérances 
parfumées de la vogue, notre débutante, la Société des Arts, 
Sciences et Lettres, vous souhaite aujourd’hui et toujours la 
plus cordiale bienvenue.

Monsieur le Maire,

La Société des Arts, Sciences et Lettres est toute heureuse 
et fière de bénéficier, ce soir, à la fois de votre présence et de 
votre hospitalité.

Elle en profitera tout d’abord pour vous offrir les prémices 
de ses hommages, ses respectueuses félicitations à l’occasion du 
nouveau mandat que viennent de vous confier, à juste titre 
d’ailleurs, vos concitoyens, et ses souhaits les meilleurs pour 
saluer, si ce n’est pas une indiscrétion, votre récent cinquante­
naire de naissance.

Notre société est toute fière et heureuse également de vous 
exprimer sa très haute appréciation de votre bienveillance à son 
égard, puisque vous l’honorez de votre précieuse sympathie et. 
de votre généreuse courtoisie.
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